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inutile, sachons nous entretenir de Jésus-Christ, des 
œuvres de sa puissance et de son amour.

Alors, Jésus se fera notre compagnon de voyage, il 
enflammera notre cœur, il nous ouvrira le sens caché et 
profond de sa doctrine, et nous en donnera l’intelligence.

Remarquez—je vous prie—la façon lumineuse dont 
Jésus explique aux disciples ce qu'ils ne pouvaient com­
prendre, et dévoile à leurs yeux ce que leurs idées ter­
restres les empêchaient de voir: Le mystère de la Croix.

1* —“O intelligences bornées ! O cœurs lents à croire !
Ne fallait-il pas que le Christ endurât ces souffrances, 

I et qu’il méritât ainsi d’entrer dans sa gloire ?”
C’est pour le monde,—de tous les mystères—le plus 

I dur à entendre, le plus difficile à accepter: le mystère de 
I Jésus crucifié. Saint Paul nous l’a signalé comme: 
I un scandale pour les Juifs, une folie pour le monde et 
I ses partisans.

Devenu compagnon de notre voyage, voilà ce que 
I Jésus nous fera comprendre. Il nous guidera aux pas- 
I sages difficiles; il nous dira la nécessité de la lutte et 
I de l’effort. Et, quand le démon apportera des obsta- 
I clés à notre marche en avant, fera les ténèbres autour 
I de nous, pour nous cacher la main de Dieu dans les 
I événements de ce monde, et, aux heures troublantes de 
I la persécution s’efforcera d’éteindre en nous l’espérance 
I de la résurrection et du triomphe de l’Eglise, quand 
I elle semble expirante et sans vie, Jésus alors nous «rom- 
I pra le pain. Car—c’est la parole d’Augustin d’Hippone 
I —le pouvoir de Satan s'arrête au Sacrement du Pain. 
I La chair du Christ a une puissance indicible.

Comme l’exilé marchant vers la patrie, ne s’embar- 
I fasse d’aucun fardeau inutile, ne s’écarte point de sa 
I route, se détourne de tout ce qui pourrait retarder sa 
I marche, et, les yeux et le cœur dirigés vers le ciel de 
I la patrie, il va de l’avant.


